
Progrès du SC-2 
Malgré certaines di f f icul tés qu i se 
sont manifestées lors de la mise en 
explo i ta t ion du S C - 2 depuis le début 
de Tannée, le programme de sa mise 
en service et les premières expériences 
de physique on t été poursuiv is avec 
succès; le groupe ISOLDE prépare 
déjà la publ icat ion de ses premiers 
résultats scient i f iques obtenus avec sa 
nouvel le instal lat ion ISOLDE. 

Des fui tes de v ide qu i se sont 
déclarées dans l 'a l imentat ion de la 
source d ' ions et dans le condensa­
teur rotatif ont été réparées, et la f i ab i -

J i t é du matériel a été améliorée. 
Bien que le fonc t ionnement se 

poursuive avec un faisceau interne 
d' intensi té réduite pour éviter une 
act ivat ion excessive, la machine donne 
déjà des faisceaux de protons extraits 
supérieurs à ceux du S C - 1 . Grâce à 
une modi f ica t ion des électrodes f oca ­
lisantes qu i entourent la source, le 
taux d 'extract ion des protons est 
passé de 50 à 70 %. 

A Pâques, la machine a été arrêtée 
pour effectuer la réparat ion de l 'élec­
t rode en D don t les fu i tes avaient été 
colmatées provisoirement (voi r n u ­
méro de février, page 3 2 ) . Cet arrêt 
durera deux mois puis l ' intensité sera 
progressivement augmentée pour at ­
te indre sa valeur nominale de 10 \iA. 

Géodésie du SPS 
Lorsque l 'on entreprend la const ruc­
t i on d 'un accélérateur de part icules. 

deux cond i t ions essentielles do ivent 
être résolues: assurer la stabi l i té des 
fondat ions qu i suppor teront la s t ruc­
ture magnét ique de gu idage des par t i ­
cules et mettre en place cette structure 
magnét ique avec une très grande 
précis ion. 

Les études géolog iques qu i on t été 
faites sur le site du synchrot ron à p ro­
tons souterrain de 4 0 0 GeV (SPS) on t 
montré que le sous-sol était semblable 
à celui du site du synchrot ron à p ro­
tons de 25 GeV (PS) et des anneaux 
de stockage à intersect ions ( ISR) et 
que le nouvel accélérateur de 4 0 0 GeV 
pouvai t donc être constru i t à côté du 
laboratoire existant. 

Le problème de la précision de la 
mise en place du système de gu idage 
de cet accélérateur, qui comprend env i ­
ron 1000 aimants de déf lex ion et de 
focal isat ion répartis tou t au long d 'un 
tunne l foré en moyenne à 4 0 m sous 
terre et long de 7 km (2,2 km de d ia ­
mèt re) , est un défi lancé au géodésien. 

On se rend compte de la précision 
q u e l 'on do i t atteindre dans le pos i ­
t i onnement des aimants quand on sait 
que les part icules, qu i voyagent dans 
une enceinte à v ide don t les d i m e n ­
sions transversales ne dépassent j a ­
mais 150 m m , fon t en moins de 3 s 
plus de 72 000 fois le tour de la 
machine, soit un peu plus de 5 0 0 0 0 0 
km (12,5 fo is le tour de la Terre) . 

De plus, dans toutes les opérat ions 
que l 'on décrira par la sui te, il faut 
tenir compte de la sphéric i té de la 
Terre qu i intervient par exemple d 'une 
manière inat tendue dans les opéra­
t ions de nivel lement. La sect ion d 'une 
sphère par un plan est un cercle. 

Schéma 1 montrant que l'influence de la sphéri­
cité de la Terre n'est pas négligeable puisque 
l'angle entre le plan du PS de 25 GeV et du 
SPS de 400 GeV est de 0,23 mrad. 
Schéma 2 montrant qu'il faut tenir compte de la 
sphéricité de la Terre si l'on veut que les plans 
médians des quadripôles soient tous dans un 
même plan. En effet, les tolérances sont de 
0,1 mrad alors que l'écart entre les verticales et le 
plan horizontal comprenant l'orbite est de 
0,17 mrad. 

L'orbite du synchrot ron n'est pas une 
orbi te circulaire. Elle est formée de six 
sect ions circulaires d 'un rayon de 
947 m, séparées par six périodes de 
raccordement , prat iquement rect i -
l ignes, longues de 250 m. Dans ces 
longues sect ions droites, l 'écart au 
plan moyen représenté par la c i r con ­
férence de 1,1 km de rayon est de 
2,3 m m , ce qu i n'est nul lement nég l i ­
geable. Cela entraîne également que, 
le SPS étant constru i t dans un plan 
hor izontal à quelques dix ièmes de 
mi l l imètres près, ce plan n'est pas 
parallèle à celui du PS de 25 GeV; il 
fa i t un angle de 0,23 mrad avec le 
plan de ce dernier. 

De par la sphéric i té de la Terre 
secondement , il faut tenir compte , lors 
de la descente des vert icales dans les 
pui ts d'accès au tunne l , de l'écart entre 
ces vert icales et les normales au plan 
hor izontal de la machine. Ces correc­
t ions radiales peuvent atteindre dans 
le plan de la machine, en fonc t ion de 
la profondeur , 12 m m vers l 'extérieur. 
Il faut également apporter une correc­
t ion aux incl inaisons transversales des 
quadr ipô les pour que leurs plans 
médians soient con fondus. En effet, 
les to lérances demandées sont de 
0,1 mrad, alors que l'écart entre les 
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